
 

En janvier dernier, une activité a été organisée pour certains de nos collègues et anciens 
collègues. Leur loyauté et leur professionnalisme ont été soulignés, dans le cadre de l’acti-
vité de reconnaissance des 25 ans de service et des nouveaux retraités. 
 

Un vibrant hommage leur a été rendu. Voici ce que notre président, Rémi Rousseau et 
notre directeur général, Serge Bergeron leur ont témoigné: 
 

25 ans de service 
« Vous êtes parmi les piliers de l’organisation sur lesquels les plus jeunes peuvent compter 
pour poursuivre le travail auprès des élèves, jeunes et adultes, de nos établissements. Merci 
pour votre dévouement et votre loyauté. Votre travail a été et continue d’être apprécié à sa 
juste valeur. » 
 

Retraités 
« Pour vous, chers retraités, qui avez consacré toutes ces années au développement des filles et 
des garçons qui vous étaient confiés, qui avez été des modèles à suivre, des exemples de déter-
mination et de réussite, voici venu le temps de réaliser de vieux rêves et de goûter pleinement 
aux douceurs d’une existence désormais libérée d’une grande partie de ses contraintes. » 

DANS CE NUMÉRO :  

coup de coeur 2 

Ils se démarquent 3 

Votre générosité 4 

Des nouvelles du conseil 5 

Du talent à revendre 6 

Les visages de la culture 6 

Ça s’est passé ici... 7 

En direct de vos CFP 10 

Place à la relève 12 

Les subtilités de la 
Langue française 13 

La persévérance 14 

Vous connaissez-vous? 16 

Sur la photo, nous apercevons: Gisèle Boucher, Gabrielle 
Charbonneau, Judith Fortin, Linda Chabot et Mario Lavoie. 
 
Étaient absents : Carole Couture, Chantal Maillhot et Alain 
Lalancette. 

Rangée 1 : 
Johanne Painchaud, Diane Doucet, Michel Gagnon, Micheline Larouche, Thérèse Maltais, 
France Simard, Christiane Baril, Hélène Pedneault, Constance Bérubé. 
Rangée 2 : 
Martial Gagnon, Francine Tremblay, Lise Tremblay, Andrée Arcand, Rose-Anna Jomphe, 
Lisette Tremblay, Jocelyne Gagné, Sandra Cosgrove, Jean Gaudreault, Andrée Chiasson, 
Michel Dumais, Guy Larouche. 
Rangée 3 : 
Rémi Rousseau, président de la commission scolaire, Guy Godbout, Philian Simard, Chris-
tine Guay, Denis Boily, Josette Gagnon, Rina Arsenault, Marcel Boudreau, Serge Bergeron, 
directeur général de la commission scolaire, Jean-Jacques Hébert, Réal Lavoie, Gilles Lali-
berté. 
 

Étaient absents :   
Rachel Bédard, Michèle Bouchard, Jules Fournier, Carole Guérin, Réal Martin, Michel Otis, 
Odette Roy, Denis Royer, Suzanne Verreault. 
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Finaliste de l'enseignant Coup de c0eur Virginie 

Sarah LAMONTAGNE 

Sarah Lamontagne, enseignante de français de deuxième secondaire à 
l'École secondaire Des Chutes de Dolbeau-Mistassini, est l'une des dix 
finalistes du concours «l’Enseignant Coup de cœur Virginie » 

L’enseignante qui compte 17 ans d’expérience a eu toute une surprise, il y 
a quelques semaines, quand une équipe de Radio-Canada a surgi dans sa 
classe pour lui apprendre la nouvelle. Émue, elle a clairement indiqué qu’il 
s’agissait d’un bel honneur pour elle. C'est son étudiante Marie-France 
Larouche qui a déposé, à l’insu de la principale intéressée,  la candidature 

de sa «prof» chouchou. Sa lettre a convaincu le jury du concours provincial de nommer 
Sarah Lamontagne comme une des enseignantes les plus impliquées au Québec. 

Reconnue pour son engagement et sa joie de vivre, Sarah semble inspirer les jeunes et ses 
collègues par son implication et son dynamisme. Un article dans le journal Le Quotidien 
révélait qu’on la surnommait le rayon de soleil de l'école. «C'est vrai que je brasse de cho-
ses et que je m'implique beaucoup. Notre projet Coup de cœur pour des organismes a 
permis jusqu'à maintenant de récolter      25 000 $ que nous avons distribué à huit organi-
sations comme Mira, Enfant soleil, la Maison Colombe-Veilleux et Rêves d'enfants», 
avait-elle confié au journaliste Louis Potvin. 

Marie-France et son enseignante coup de cœur pourraient recevoir une importante 
bourse. Parmi les finalistes hebdomadaires qui auront été présentés au cours des dix se-
maines du concours, trois seront proclamés « Enseignants Coup de cœur Virginie » lors 
du Gala Virginie. 

 
Aetios Productions, en collaboration avec Radio‐Canada,  le ministère de  l'Éducation, du Loisir et du Sport,  la Centrale des syndicats du 
Québec  (CSQ) et  la  Fédération des  syndicats de  l'enseignement  (FSE),  rend hommage aux enseignant(e)s du  réseau public des écoles 
secondaires,  des  centres  de  formation  professionnelle  et  de  l'éducation  des  adultes. Grâce  à  des  témoignages, Virginie  souligne  non 
seulement  leur  savoir‐faire, mais aussi  l'impact positif qu'ils ont  sur  les  jeunes et  les efforts qu'ils déploient quotidiennement pour  la 
réussite des élèves. 

Tous différents, ces professeurs, 
ces êtres mystérieux qui nous font 

rêver poursuivent un seul et 
même but: voir des étoiles dans les 

yeux de leurs élèves et les 
conduire vers la réussite. Voici ce 
que les grands de ce monde ont 
déjà dit ou écrit à leur sujet: 

Sarah Lamontagne croquée sur le vif lors du tournage de la vidéo qui la présentait et qui a été 
diffusée dans l’émission Virginie du lundi 22 mars 2010. 
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L’enseignante  de  l’École  secondaire Des  Chutes  pose  en  compagnie  de Marie‐France,  une 
élève de deuxième secondaire qui a réservé toute une surprise à son « prof » de français. 

Être enseignant, ce n’est pas un choix de 
carrière, c’est un choix de vie. 

[François Mitterrand] 
 

Les meilleurs enseignants sont ceux qui 
savent se transformer en pont et qui invi-

tent leurs élèves à les franchir. 
[Nikos Kazantzakis] 

 
L’enseignant est celui qui suscite deux idées 

là où auparavant il n’y en avait qu’une 
seule. 

[Elbert Hubbard] 
 

La valeur d'un professeur se mesure à la 
personnalité de ses élèves. 

[René Leriche] 

Un professeur influence l’éternité: il ne 
peut jamais dire où son influence s'arrête. 

[Henry Brooks Adams] 

L'enseignant Coup de cœur Virginie, c'est plus de 135 000 $ en bourses : 
•Bourse de 5 000 $ pour chacun des dix (10) finalistes; 
•Bourse supplémentaire de 25 000 $ pour chacun des trois (3) enseignants coup de cœur; 
•Bourse de 5 000 $ pour deux des participants ayant soumis la candidature des dix (10) finalistes. 
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Danielle SAVARD 

Ils se démarquent 

Jérémy BOUCHARD 

Pascal BRASSARD 

Diane McNICOLL GÉNIES EN HERBE 

Danielle Savard, une ensei-
gnante en 1re année à l'école 
Mgr Bluteau de Saint-Félicien, 
a lancé, en compagnie de ses 
sœurs Louise et Francine Sa-
vard, un programme éducatif 
intitulé À la découverte de soi. 
 
Le programme éducatif axé sur 
la découverte de soi, s’adresse 
aux enfants de 6 à 10 ans. Il 
comprend une collection de six 
livres d’histoire appelée La 
mystérieuse aventure du 
monde intérieur, un guide d’a-
nimation et un atlas du monde 
intérieur et une carte du monde 
intérieur. 

Ce brillant élève de l’École 
secondaire  Des Chutes de 
Dolbeau-Mistassini s’est fait 
remarquer lors de son passage 
à l’émission Le cercle diffusée 
sur les ondes de TVA. 

Jérémy a été un des candidats 
sélectionnés pour la semaine  
« Le cercle spécial ados » qui a 
été diffusé lors de la semaine 
de relâche. 

Pascal Brassard de la Cité 
étudiante de Roberval a 
répondu aux attentes lors 
des Championnats cana-
diens de taekwondo qui 
ont eu lieu, à Halifax, les 
16 et 17 janvier 2010. Il a 
remporté le titre de cham-
pion canadien dans la 
catégorie « moins de 48 
kilos ». Cette victoire, lui 
a permis de représenter le 
Canada dans sa catégorie 
aux  Championna t s  du 
monde de taekwondo qui 
se sont tenus au Mexique, 
ce mois-ci.  

Les équipes de 5e secondaire de 
la Polyvalente Jean-Dolbeau 
inscrites à la ligue régionale de 
Génies en herbe occupent les 
deux premières places au clas-
sement : le Séminaire de Chi-
coutimi, le Séminaire de Méta-
betchouan et l’École secondaire 
de Kénogami. En tout, la Poly-
valente Jean-Dolbeau compte 
six équipes des douze équipes 
inscrites à la ligue régionale. 
 
Elle en fait d’ailleurs partie 
depuis neuf ans. 
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Cette élève du Centre d’éducation 
des adultes L’Envol (Roberval) 
verra son texte Le courage d’une 
championne publié dans le recueil 
de nouvelles Ma plus belle his-
toire. Son texte a remporté le prix 
coup de cœur du concours d’écri-
ture provincial. Nous retrouvons, 
parmi la cinquantaine de textes 
publiés, deux textes écrits par des 
élèves du CÉA Le Parcours 
(Dolbeau-Mistassini) : Une vie 
avec la dyslexie de Jonathan For-
tin et Surréelles céréales de Pa-
trick Verville. 

Laura-Élisabeth GOSSELIN 

C’est devant le public de la 
salle de spectacles Desjar-
dins Maria-Chapdelaine de 
Dolbeau-Mistassini, que la 
jeune chanteuse de 15 ans a 
offert son premier spectacle 
solo. 
 

Les critiques sont unanimes 
vis-à-vis de cette jeune fille à 
qui l’on dessine un brillant 
avenir. En plus de faire salle 
comble, son public a eu droit 
à deux rappels. 

Amélie DION et Kim PLOURDE 

Chantale POTVIN 

Enseignante en français à la 
Cité étudiante, Chantale Potvin 
publie son premier livre Le 
pensionnaire. À partir de té-
moignages réels, elle a façonné 
un personnage fictif qui, dès 
son jeune âge, est enlevé de 
force à sa famille et envoyé 
dans un pensionnat, là où il 
sera à la merci des autorités 
responsables. 
 
Par le passé, elle a collaboré à 
plusieurs revues et journaux et 
signé de nombreux articles 
dans des publications autoch-
tones. 

Deux étudiantes de 5e se-
condaire de la Cité étudiante 
de Roberval  organisent  une 
act ivi té  avec Mart in  Des-
champs.  Atteintes de problè-
mes audit ifs  et  de paralysie 
cérébrale,  el les ont décidé de 
récolter  des fonds pour deux 
organismes régionaux à but 
non lucrat if .  Ainsi ,  les fonds 
amassés lors de la confé-
rence-spectacle qui  aura l ieu, 
le   16 avri l ,  dès 19 h 30,  à la 
Cité étudiante seront remis à 
l 'AJIS  un organisme de sen-
sibi lisat ion,  de promotion et 
de défense des droits des per-
sonnes handicapées intellec-
tuelles et/ou physiques et  à 
l 'AQEPA, qui  soutient  les 
enfants qui  ont  des problèmes 
auditifs.  



CENTRAIDE 
 

Grâce à vos dons recueillis soit par l’organisation d’activités de financement ou la 
retenue à la source, la contribution de la Commission scolaire du Pays-des-Bleuets  
à l’organisme Centraide du Saguenay–Lac-Saint-Jean s’élève à plus de 3 000 $. No-
tre générosité est si grande, que nous sommes la seule commission scolaire de la 
région à faire partie du groupe de donateurs de 3 000 $ à 4 999 $. 
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DES GESTES QUI TÉMOIGNENT DE VOTRE GÉNÉROSITÉ 

POLYVALENTE DES QUATRE‐VENTS 
 
Une collecte organisée dans les groupes de la Polyvalente des Quatre-Vents de 
Saint-Félicien et l’organisation d’un petit téléthon sur l'heure du dîner au profit 

d'Haïti a permis de récolter 1 730 $ qui ont 
été remis à la Croix rouge. 

Fidèle à la tradition, enseignants et élèves ont 
pris part à l’annuel Clair de lune dont les 
fonds sont remis à la cause des enfants mala-
des. Cette année, ce sont 7 740 $ qui seront 
envoyés à Opération Enfant Soleil. 

À l’occasion de la Journée de la jonquille dont le fruit de la vente des fleurs 
se fait au profit de la Société canadienne du cancer, plusieurs entreprises 
ont fait leur part, comme c’est le cas depuis 1957. 
 
La vente de ces fleurs, qui revient une fois l’an, en souvenir de ceux et cel-
les qui ont mené ou qui mènent un combat contre le cancer, a permis de 
récolter, au sein des membres du personnel du centre administratif de 
Dolbeau-Mistassini, 183 $. 

Défi tête rasée LEUCAN 
 

Les élèves en coiffure du CFP de Roberval–Saint-Félicien ont 
pris part à l’événement en passant sous les lames de leur 
rasoir les têtes des vingt-trois étudiants et neuf membres du 
personnel du Cégep de Saint-Félicien qui ont relevé le Défi 
tête rasée de LEUCAN. 



Des nouvelles du Conseil 
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LES PRINCIPAUX SUJETS QUI ONT RETENU L’ATTENTION DU CONSEIL LORS DES SÉANCES TENUES EN JANVIER, FÉVRIER ET MARS . 

• Engagement 
 
 
 
 
 

 
 

• Confirmation de réussite de la période probatoire 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

♦ Nomination de M. André Garon à titre de protecteur de l’élève. 
♦ Projet – Règlement sur la procédure d’examen des plaintes formulées par les 

élèves ou leurs parents. 
♦ Projet – Procédure relative à la révision d’une décision concernant un élève. 
♦ Recommandation de la candidature de M. Rénald Beauchesne pour la mé-

daille de l’Ordre du mérite 2009-2010, décoration administrative. 
♦ Vente de parties de terrains des écoles Sainte-Marie et Polyvalente de Nor-

mandin et la bâtisse « École de Judo » la corporation sans but lucratif  « La 
Maison des Aînés Carré Nérée ». 

♦ Signature d’une entente entre la C.S. du Pays-des-Bleuets et le 
Centre de réadaptation en déficience intellectuelle du Saguenay 
– Lac-Saint-Jean (CRDI) à propos de la prestation conjointe 
des services aux jeunes de 5 à 18 ans ou de 4 à 21 ans dans le 
cas des personnes handicapées. 

♦ Aménagement des locaux pour Les Jardins Maria-Chapdelaine 
inc. à la Polyvalente de Normandin. 

♦ Démolition de locaux modulaires (annexes) – École Mgr Blu-
teau de Saint-Félicien pour des raisons de sécurité dues à l’in-
stabilité du bâtiment, à la présence de moisissures, à la vétusté 
du bâtiment et à son inutilisation actuelle et future. 

♦ Versement d’un don au montant de 25 000 $ à la Fondation 
Équinoxe Point d’équilibre, montant ayant été généré par l’ac-
tivité-bénéfice du Tournoi de golf qui a eu lieu le 12 septembre 
2009. 

♦ Dépôt d’un plan d’action prévoyant des modifications qui 
permettront l’accès aux édifices publics de la CSPB. Le minis-
tère de l’Éducation, du Loisir et du Sport met d’ailleurs à la 
disposition de la Commission scolaire du Pays-des-Bleuets une 
enveloppe de 1 809 844,00 $ pour la réalisation des projets. 

♦ Réfection des gymnases de la Polyvalente Jean-Dolbeau de 
Dolbeau-Mistassini. 

♦ Remplacement de la fenestration et portes – École Benoît-
Duhamel de Roberval 

♦ Appui l’École secondaire Des Chutes dans ses démarches 
auprès du MELS dans le but d’obtenir une reconnaissance 
officielle de son projet particulier en arts. 

♦ Augmentation de la tarification du transport du midi à 200 $ 
par famille. 
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Dario Bouchard Direction d’école 
École Sainte-Lucie (Albanel) 
Notre-Dame-de-Lourdes (Girardville) 

Nicole Bilodeau Direction d’école 
École Jeanne-Mance et Pie XII (Saint-Prime) 

Linda Lemieux  Direction d’école 
Écoles Jolivent (Chambord) 
L’Arbrisseau (Saint-André) 
Sainte-Hedwidge (Sainte-Hedwidge) 

Carol Martel Direction de centre 
Centre de formation professionnelle 
de Roberval – Saint-Félicien  

Nouveau commissaire 
 
À la suite de la démission de M. Gaétan Dufour,  le conseil des commissaires accueille autour 
de sa table M. Steeve Bussière qui représentera dorénavant la circonscription 5 (Dolbeau-
Mistassini). Dans l’édition de juin, nous apprendrons à le connaître davantage. 

Agente de bureau, classe principale 
 
Conseiller d’orientation 
 
Technicienne en administration  

Jacinthe Rodrigue 
 
Luc Bertrand 
 
Nancy Dumont  

 CÉA L’Envol 
 
Polyvalente de Normandin 
 
Service des finances 



... Les visages de la culture 
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Annie Marcil 
♦ Enseignante en maternelle 
♦ École Sainte‐Marie (Normandin) 

 

Le portrait de l’enseignante-artiste de cette édition a été brossé par l’une de ses compagnes de scène. Décou-
vrons les talents cachés d’Annie Marcil. 

Présente depuis la création de la troupe de théâtre les Zanimés de Normandin avec moi, il y 
a de cela maintenant 18 ans, est-ce que j’ai  besoin de vous parler encore de sa méga, pour ne 
pas dire énorme, gigantesque… passion du théâtre. 

Ce qui m’impressionne le plus  d’elle, c’est que même après toutes ces années elle est tou-
jours conquise par tout ce qui entoure la scène. Elle n’a pas peur d’affirmer que le théâtre est 
presque pour elle un mode de vie. 

Chaque nouvelle pièce de théâtre qui s’offre à elle est l’occasion pour la comédienne de don-
ner naissance à de nouveaux personnages tous aussi attachants les uns des autres, et ce,  de saison en saison. Elle  consacre 
temps, énergie, amour pour cette passion, et ce, de façon très professionnelle.  

À chaque début d'une nouvelle année théâtrale, elle relève  des défis de taille afin de  faire vivre son nouveau personnage, car 
même après toutes celles-ci , ils est toujours surprenant de voir le travail qui l’attend et l’énorme béguin qu’elle a pour  cette 
scène. 

Pour moi Annie est une complice très importante pour ne pas dire essentielle, car  en plus de m’aider à chacune des années à 
trouver la pièce qui fera vibrer et  rire l’auditoire, elle a une énorme confiance en moi et à travers les autres, elle se laisse donc 
facilement  conduire à travers le temps et d’incessantes pratiques, et ce, année après année. 

Elle est donc une perle rare, inspirante et énergisante qui n’a pas peur de prendre des risques pour que soit transmis l’intrans-
missible qui justifie seul que l’on aime venir au théâtre. 

Sylvie Coulombe 

Exposition prise III au Note Café 
 

Une fois de plus, il a été possible, en février, de découvrir le talent caché de vos collègues.  Parmi les exposants nous retrouvions: Martin 
Allard (Travailleur social, secteur Saint-Félicien et Normandin), Sylvie Therrien (Enseignante en anglais, Polyvalente de Normandin), Ma-
rie-Ève Villeneuve (Enseignante en arts, Cité étudiante de Roberval), France Lambert (Responsable des bibliothèques, Écoles Sacré-Cœur 
Sainte-Thérése), Martin Bernier (Enseignant en arts, Polyvalente Jean-Dolbeau), Manon St-Pierre (Enseignante en arts, Polyvalente Jean-
Dolbeau), Alain Talbot (Directeur adjoint, Polyvalente des Quatre-Vents), Jean-François Fortin (Éducateur spécialisé, Polyvalente Jean-
Dolbeau), France Renaud (Enseignante, École Hébert), Pauline Bouchard (Secrétariat général et des communications, Centre administratif 
de Dolbeau-Mistassini), Jocelyne Allaire (Services éducatifs jeunes, Centre administratif de Roberval), Marie-Claude Parent (Secrétariat gé-
néral et des communications, Centre administratif de Dolbeau-Mistassini). 
 

Voici quelques clichés vous présentant quelques-uns des artistes présents lors du vernissage. 

Du talent à revendre 
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Le Grand TUTTI 
 
De la maternelle à la cinquième secondaire, 340 jeunes 
provenant de 13 écoles primaires et secondaires de la 
Commission scolaire du Pays-des-Bleuets ont offert tout 
un spectacle! 
 
Réunis sur la scène de l’auditorium Fernand-Bilodeau de 
la Cité étudiante, le 19 mars dernier, à l’occasion de la 
deuxième édition de l’événement musical Le Grand Tut-
ti, les élèves de treize des enseignants en musique de la 
commission scolaire ont, par la mise en commun de leurs 
forces vives, offert deux prestations musicales. Les ef-
forts musicaux déployés par les élèves et les enseignants 
sur une base quotidienne ont résonné avec puissance, 
dans l'objectif avoué de toucher et d'en faire ressentir au 
plus grand nombre les effets bénéfiques de la pratique de 
la musique. Les musiciens âgés de 5 à 17 ans peuvent 
dire mission accomplie! 
 
Un tel événement ne pourrait être vêtu du manteau de la 
réussite sans l’exceptionnel travail de collaboration des 
enseignants, qui ont, pour la plupart, initié ce rassemble-
ment musical l’an dernier. 
 
Félicitations à Agathe Verreault, Bernard Séné-
chal, Patricia Gathier, Louise Gaulin, Chantale 
Audet, Carolle Noël, Christine Dallaire, Johanne 
Drapeau, François Pelchat, Carl Sergerie, Carl 
Guay, Robin Gaudreault et Jean-Pierre Boutin. 

ÉCOLE EN VERRE 
Pour une troisième édition, des vitraux inspirés de dessins d’enfants de nos écoles primaires ont été réali-
sés. Huit jeunes adultes en réinsertion sociale et professionnelle ont pris  part au projet L’École en verre. 

Avec l’aide des élèves des écoles Jeanne-
Mance de Saint-Prime et Jolivent de Cham-
bord, les participants ont conçu une tren-
taine de vitraux. Ces œuvres inspirées de 
dessins des élèves sont exposées de ma-
nière permanente au sein de ces deux insti-
tutions de la Commission scolaire du Pays-
des-Bleuets. 
L’an dernier, le projet l ’École en verre 
avait été vécu dans les écoles Notre-Dame 
et Benoît-Duhamel. 
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SEMAINE DE LA DÉFICIENCE INTELLECTUELLE ET DES DIFFÉRENCES 
 

L'école Sainte-Thérèse a souligné la semaine de la déficience intellectuelle et 
des différences qui se déroulait du 8 au 12 mars 2010. Dans le but de promou-
voir les capacités des jeunes des classes EHDAA qui fréquentent l’école, les 
élèves qui souffrent d’un handicap ou d’un déficit d’attention ou d’apprentis-
sage ont été impliqués directement dans l'organisation de cette semaine. Une 
programmation a couvert toutes les journées de la semaine.  
 

L'objectif était de sensibiliser les élèves à l'égard des différences dans la société. 

 Ça s’est passé ici... 

DU HOCKEY ET DU CHEERLEADING À LA CITÉ ÉTUDIANTE 
 

La Cité étudiante de Roberval se donne deux nouveaux défis. L’école secondaire deviendra 
l’une des rares au Québec à offrir un programme alliant les études et le cheerleading. Son of-
fre pédagogique sera également complétée par l’ajout d’une concentration de hockey-études. 
Dès septembre prochain,124 filles et garçons ayant des aptitudes et des intérêts en cheerlea-
ding et en hockey pourront atteindre un haut niveau de performances dans un cadre compéti-
tif maximisant du même coup leur intérêt pour l’école. Ces deux nouvelles concentrations s’a-
joutent à celle déjà existante: nature et environnement. 

De Saint-Félicien à Cuba 
 
Les élèves de quatrième secondaire du Programme d’éducation internationale de la Polyvalente des 
Quatre-Vents de Saint-Félicien ont vécu au rythme de la vie cubaine. À l’occasion d’un stage de 
coopération internationale réalisé en banlieue de La Havane à Cuba, 52 élèves de quatrième se-
condaire ont rangé leur matériel scolaire, pendant 14 jours. Accompagnés de cinq adultes, ce séjour 
fait dans le cadre de leurs études secondaires, a permis aux jeunes de mettre en pratique les diffé-
rents concepts de base qu’ils développent dans leur programme de formation : la communication 
en espagnol, un volet important de leur formation, l’ouverture interculturelle et l’apprentissage glo-
bal. Jumelés à 26 cubains, les élèves ont pris part au travail communautaire.  

La Commission scolaire du Pays-des-Bleuets a désormais sa page sur FACEBOOK. Soucieuse de s’ou-
vrir à des canaux de communication multidirectionnels et considérant les médias sociaux comme un 
outil important et un moyen privilégié de faire connaître et de partager de l’information et des points 
de vue, la CSPB ne pouvait perdre sa chance de s’inscrire dans le Web 2.0. 
 

Au moment de mettre sous presse, la page de la CSPB comptait 233 adeptes. Vous êtes invités à en faire de même et à com-
menter les différents liens, nouvelles et articles publiés. Vous avez même la possibilité de publier sur le babillard de la page. 

Le mois de février: le mois des visites 
 

La mascotte Sécuribus du comité de sécurité en transport scolaire de Dol-
beau-Mistassini a rendu visite aux écoles primaires du secteur dolmissois et 
des environs dans le cadre de la 22e  campagne de sécurité dans le transport 
scolaire. 
 
Dans le cadre des Journées de la persévérance scolaire, sur l’initiative de l’en-
seignante Annie Simard, l’arbitre de la LNH, Justin St-Pierre est venu s’en-
tretenir avec les élèves du Centre d’éducation des adultes Henri-Bourassa 
d’Albanel. On le voit en compagnie du directeur du centre, Carl Gauthier. 
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 Ça s’est passé ici... 

ARBORETUM 
 

La Cité étudiante a obtenu 5 000$ du Fonds Écomunicipalité IGA pour le projet intitulé: 
« L'arboretum de la Cité ». Sous la supervision de l’enseignante Sylvie Vaillancourt, cet argent a ser-
vi à acheter des arbres pour l'arboretum de la Cité étudiante, des bacs à composter ainsi qu’un com-
posteur rotatif. Le compostage a d'ailleurs débuté en novembre dernier. 
 

Fonds Écomunicipalité IGA, lequel est géré par l’organisme Jour de la Terre Québec pour financer 
des initiatives environnementales partout au Québec. Le Fonds Écomunicipalité IGA vise la protec-
tion, la conservation et la valorisation de l’environnement. 

VERMICOMPOSTAGE 
 

Depuis trois ans, la classe de maternelle de Louise Girard, de l’école Sainte-Lucie d’Al-
banel ramasse les matières composables qui proviennent des collations des enfants. Si, 
auparavant, l’enseignante triballait ces restes dans son composteur personnel, depuis 
deux ans elle fait du compost en classe grâce au vermicompostage. En plus de sensibili-
ser les jeunes  à la gestion des déchets, cette initiative démontre qu’un tout petit geste 
peut faire une grande différence. 

... Des initiatives à saveur environnementale          

UNE INITIATION À LA DÉMOCRATIE 
 

Les élèves de l’école Sainte-Hedwidge ont vécu une simulation à saveur électorale. Appuyés dans leur démarche 
par des parents bénévoles, comme en témoigne la photo de gauche, le maire de leur municipalité, Gilles Toulouse 
a vécu de près la simulation avec eux. 

GROUPE EN FORMATION INDIVIDUELLE ET SOCIALE 
 

Les élèves de Jacinthe Martel trouvent une motivation supplé-
mentaire à retourner sur les bancs d’école. Outre l’apprentissage 
de base du français, leur enseignante les implique dans divers pro-
jets d’artisanat. Si à l’automne, ils se sont lancés dans la confec-
tion de foulards faits à partir de petits métiers, aujourd’hui ils 
construisent, par la récupération des assiettes de styromousse que 
l’on retrouve à l’épicerie et de cartons rigides, de magnifiques ca-
banes d’oiseau. 
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 En direct de vos CFP 

....Salut bonjour débarque en mécanique automobile 
L'équipe de tournage de Francois Tremblay, chroniqueur environnemental, est passée au centre de formation 
professionnelle situé à Roberval pour y faire un reportage sur le projet réalisé par des élèves du DEP en méca-
nique automobile qui ont réussi à convertir un Chevrolet S10 à essence en véhicule 100 % électrique. Le re-
portage qui a été présenté le 14 mars dernier est disponible sur Youtube. 

... Nouvelle image, nouveau site Internet 

... Service de placement 
Les élèves qui décrocheront un diplôme dans l’un des centres de forma-
tion professionnelle de la Commission scolaire du Pays-des-Bleuets pour-
ront désormais compter sur un service de placement. Les employeurs et 
les élèves finissants des CFP Dolbeau-Mistassini et du CFP de Roberval–
Saint-Félicien peuvent, depuis le 18 mars, se prévaloir de ce nouveau ser-
vice de placement. Celui-ci permet aux élèves de mettre à jour leur CV en 
ligne, de recevoir des offres d’emploi directement à leur adresse courriel, 
de transmettre leur CV aux employeurs et de connaître les besoins de 
main-d'œuvre dans un champ spécifique, et ce, pour l’ensemble de la ré-
gion du Saguenay–Lac-Saint-Jean. Les employeurs quant à eux ont la pos-
sibilité d’inscrire leurs offres d’emploi en ligne sur le site Internet, de 
connaître les qualifications des finissants, de prévoir leur relève et d’avoir 
accès à du personnel qualifié pour combler leurs besoins de main-
d'œuvre. 

Le « Un à un on forme des pros » fait maintenant place à « 100% 
concentré sur ton métier ». Les centres de formation professionnelle affi-
chent une nouvelle image. Réunis sous un même logo et unis par une 
même signature, les CFP ont également actualisé le www.toncfp.com. La 
vitrine virtuelle des centres affiche une présentation toute en images qui 
permet de trouver facilement de l’information sur la trentaine de program-
mes offerts. La version actualisée présente des témoignages d’élèves ainsi 
qu’une multitude de renseignements permettant aux internautes de faire un 
choix éclairé lors d’un retour aux études ou de la poursuite de celles-ci. 

Le  président  de  la  commission  scolaire,  Rémi  Rousseau  et  le  directeur  des 
services éducatifs de  la  formation des adultes et professionnelle et du  service 
aux entreprises, Michel Tremblay ont partagé la fierté des directeurs de nos CFP, 
Carol Martel (Roberval‐Saint‐Félicien) et Berthier Guay (Dolbeau‐Mistassini). 
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... Actualité ISO 

... Une première remise de diplômes chez STAGEM 

Les centres de formation professionnelle (CFP) et le Service aux entreprises (SAE) des secteurs Roberval–Saint-Félicien et Dolbeau-
Mistassini répondent aux exigences de la nouvelle norme dans le domaine de la qualité, et passe de la certification ISO 9001-2000 à ISO 
9001-2008. Certifiés ISO 9001:2000 pour la première fois en 2004 pour le SAE, le système qualité a été élargi aux centres de la forma-
tion professionnelle en 2006. Dans le souci de continuer à développer l’« orientation client », il a été résolu, l’an dernier, de tout mettre 
en œuvre pour répondre aux exigences de la nouvelle norme en management de la qualité, ISO 9001:2008. 

Une formation en opération d’équipements de production offerte par le CFP 
de Roberval—Saint-Félicien, aux stagiaires de l’entreprise d’insertion sociale 
robervaloise, Stagem, a permis la diplomation de quatre d’entre eux. 
 

C’est lors d’une cérémonie officielle que les quatre adultes finissants ont reçu, 
devant leurs confrères de travail, le diplôme attestant la réussite du DEP en 
Opération d’équipements de production. Des 13 élèves-opérateurs inscrits, 
initialement, au programme de formation qui unissait, pour une première 
fois, un centre de formation professionnelle et une entreprise d’insertion 
sociale, le MELS a reconnu la formation acquise par quatre d’entre eux. Des 
élèves toujours en formation, quatre autres ont complété leur parcours aca-
démique en février. 
 

Une équipe d’enseignants s’est intégrée aux activités de l’entreprise afin de 
connaître son fonctionnement et ainsi faciliter l’établissement de liens entre 
les apprentissages réalisés en entreprise et le contenu du programme. Les diplômés (2e rangée au centre) posent fièrement en compagnie de leurs forma‐

teurs, de leur enseignant Sylvain Bérubé et des représentants de STAGEM et du CFP 
de Roberval‐Saint‐Félicien et du Service aux entreprises. 
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 Place à la relève 

POURQUOI DEVRIEZ-VOUS INNOVER? 
 
Pour réussir, un entrepreneur doit se démarquer de la concurrence. Comment le fait-
il? Par l’innovation bien sûr! Mais pouvez-vous innover si vous n’êtes pas un entrepre-
neur? 
 
Nous travaillons avant tout pour nous-mêmes, c’est le message que nous livre Sylvain 
Boudreault dans sa conférence du Moi inc. Alors, pourquoi ne pas vous arrêter quel-
ques instants et réfléchir à ce que vous pourriez améliorer dans votre travail? Vous 
êtes les mieux placés pour trouver une solution ingénieuse et innovatrice. 
 
Innover, inventer, créer et agir sont des mots qui peuvent vous propulser dans un 
meilleur avenir. Ne pensez pas que l’innovation n’est que pour les entrepreneurs qui 
se lancent en affaires. L’innovation peut se retrouver partout dans votre vie profes-
sionnelle ou familiale. 
 
Les jeunes ont souvent des idées farfelues, mais n’est-ce pas grâce à une idée farfe-
lue que toutes les grandes inventions de ce monde ont vu le jour? Je pense seule-
ment à la réaction des gens lorsque les frères Wright ont décidé d’inventer une ma-
chine volante! Il faut donc se dire que l’idée n’est que le point de départ. Il faut ensuite 
la clarifier, la fignoler, voir les hypothèses ou les solutions possibles pour que l’idée se 
transforme en innovation. Sortez de votre cadre et osez aller plus loin. 
 
Comment organiser l’innovation? Créez des réseaux ou des groupes pour générer de 
nouvelles idées. Ensuite, mobilisez les compétences nécessaires au développement 
de votre idée pour finalement intégrer et diffuser l’innovation que vous aurez créée. 
 
L’innovation n’est pas une science, mais un mélange de hasard et d’intuition. Elle est 
souvent peu spectaculaire, car elle est faite de petites différences. Mais vous devez 
savoir que l’innovation est tourbillonnaire. Quand on en a créé une, d’autres se génè-
rent. 
 
Pour tous ceux et celles qui ont une influence sur leur entourage : superviseurs, coor-
donnateurs, directeurs ou professeurs, inculquez cette façon de travailler et vos collè-
gues, employés ou élèves deviendront plus motivés et impliqués dans ce qu’ils entre-
prendront. Ils auront à cœur le développement de leur travail ou de leurs projets. Vous 
pourrez désormais les soutenir plutôt que les pousser à travailler… 
 
La relève qui prendra sa place sera celle qui innovera.  
N’hésitez pas, soyez de cette vague! 
 
Pour aller plus loin : www.innovation02.ca 
 
 
 

Collaboration spéciale 
 

Mélanie Jomphe 
Agente de sensibilisation à l’entrepreneuriat jeunesse 

Carrefour jeunesse-emploi comté Roberval 
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LES IMPROPRIÉTÉS 
 
Selon  l’Office québécois de  la  langue  française, une  impropriété est  l’emploi d’un mot ou d’une expression dans un sens 
qu’il n’a pas. Les impropriétés verbales découlent d’une méconnaissance des emplois permis pour un mot ou verbe donné. 
 
1. À mon école, il y a des fontaines. 
Le mot abreuvoir désigne un lieu aménagé pour faire boire les animaux. 
 
2. Je dois tailler mon crayon. 
Le mot aiguiser signifie rendre tranchant. On aiguise le métal, mais on taille le bois. 
 
3. Alex met tout son argent dans sa tirelire. 
Le mot banque signifie une entreprise spécialisée dans les opérations financières. 
 
4. Je dois changer la pile de ma montre. 
Le mot batterie est un anglicisme dans ce sens. Cependant, je dois changer la batterie de ma voiture. 
 
5. Marie s’est acheté une nouvelle bicyclette. 
Le mot bicycle était anciennement un véhicule à deux roues inégales. 
 
6. Merci! De rien! 
Le mot bienvenue est un calque de «you are welcome». On peut le remplacer par : «De rien!», «Je vous en prie!», «Il n’y a pas de quoi!», «Ça m’a fait plaisir!». Quant au mot bienvenue, il est 
strictement un terme d’accueil. Par exemple : Vous êtes la bienvenue chez nous. 
 
7. Luc venait de s’endormir quand son réveille-matin a sonné. 
Le mot cadran désigne une surface graduée ou divisée en unités de mesure (vitesse, pression, etc.) et sur laquelle se déplace une aiguille qui indique la valeur de l’une de ces unités. 
 
8. Si tu as froid, tu peux ajouter une couverture de laine. 
Le mot couverte est vieilli, donc à éviter. 
 
9. Ton crayon à mine n’est pas bien taillé. 
L’expression crayon de plomb est un calque de «lead pencil». 
 
10. Jusqu’à maintenant, tout va bien. 
L’expression à date est un calque. L’expression jusqu’à date est également un calque. Les deux expressions peuvent aussi être remplacées par les expressions jusqu’ici, jusqu’à ce jour, 
jusqu’à présent et à ce jour. 
 
11. Voici la gomme à effacer dont tu as besoin. 
Le nom efface n’existe pas. 
 
12. Annie se débarbouille dans le lavabo. 
Le mot évier désigne une cuvette généralement située dans la cuisine. 
 
13. On célèbre l’anniversaire de ma sœur. 
Le mot fête n’a pas le sens de rappeler un événement arrivé à pareil jour une ou plusieurs années auparavant. Il signifie «jour consacré à des cérémonies civiles ou religieuses». 
 
14. Le gros chien aboie. Les chiens de petite taille jappent. 
 
15. Ces mouchoirs sont de qualité supérieure. 
Le mot kleenex est une marque déposée. Les expressions mouchoir de papier et papier-mouchoir sont également correctes. 
 
16. Cette boisson gazeuse est très sucrée. 
Le mot liqueur douce est un calque de «soft drink». 
 
17. Marc achètera du dentifrice demain. 
L’expression pâte à dents est un calque de «tooth paste». L’expression pâte dentifrice est également correcte. 
 
18. Il faut acheter du papier hygiénique. 
L’expression papier de toilette est un calque de «toilet paper». 
 
19. Nathalie descendra de l’autobus à 13 h 15. 
Le verbe débarquer signifie quitter un avion, un navire, un train. On descend d’un autobus, on débarque de l’avion et on sort d’une voiture. 
 
20. Tu dois passer l’aspirateur. 
Le mot balayeuse signifie machine pour balayer les rues. 
 
21. Henri met toujours ses vêtements sur un cintre. 
Le mot support est incorrect dans ce sens. 
 
22. Vous trouverez les informations dans notre dépliant. 
Un pamphlet sert un discours politique. Il s’agit d’une brochure de genre littéraire, polémique, satirique ou traitant d’une querelle politique ou d’un débat d’idées. 
 
23. Simon rêve de devenir conducteur d’autobus. 
On emploi conducteur et non chauffeur. Le terme chauffeur était utilisé pour désigner la personne chargée de la conduite de la surveillance de la chaudière de charbon 
d’un train. 
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e Dans le cadre des Journées de la persévérance scolaire, le CRÉPAS (Conseil régional de prévention pour l’abandon sco‐
laire) a publié un article fort intéressant sur les causes de l’abandon scolaire. 
 
REPÉRAGE DES CAUSES DE L’ABANDON SCOLAIRE 
 
Les causes de l’abandon scolaire sont multiples et complexes. De nombreux facteurs augmentent la probabilité qu’un 
jeune abandonne ses études. Ces facteurs peuvent être liés au jeune lui-même, à sa famille, à son école ou à son milieu 
de vie. 
 

Les facteurs liés au jeune et à sa famille peuvent prendre différentes formes : 
 

- isolement, repli sur soi, faible désir d’apprendre, détresse psychologique, mal-être à l’école; 
- difficultés d’apprentissage; 
- difficultés à concilier études et travail; 
- faibles aspirations scolaires et professionnelles; 
- degré d’engagement dans les études; 
- oisiveté, délinquance, toxicomanie; 
- dévalorisation de l’école par les parents; 
- violence verbale et physique, abus; 
- pauvreté; 
- faible scolarité des parents; 
- pratiques parentales inadéquates, etc. 

 

Les facteurs liés à son école ou à son milieu de vie sont tout aussi 
diversifiés : 

 

- méthodes pédagogiques; 
- relations maîtres – élèves; 
- climat de la classe et de l’école; 
- soutien apporté aux enseignants; 
- quartiers défavorisés, milieux ruraux et périurbains; 
- accessibilité aux services sociaux et de santé, etc. 

 

Si l’abandon scolaire est un phénomène complexe, les efforts déployés pour le prévenir doivent s’exercer à différents niveaux. La 
prévention commence dès la petite enfance et peut se poursuivre jusqu’aux études supérieures! Nous avons tous un rôle à jouer 
pour prévenir le décrochage scolaire. Nous sommes tous concernés. Agissons! 

Source : CRÉPAS 

... des initiatives à souligner! 
Plusieurs écoles ont tenu des activités dans  le cadre de  la troisième édition des Journées de  la persévérance scolaire et  la cen‐
taine d’enseignants, qui s’étaient préalablement inscrits, ont reçu la trousse de la persévérance scolaire. Au bénéfice des élèves, 
c’est tout un milieu et des partenaires qui se mobilisent. En voici des exemples: 
 
Animatrice à la vie spirituelle et à l’engagement communautaire, REINE-MARIE CÔTÉ a établi toute une programmation pour les élèves des 
écoles Notre-Dame-des-Anges, Saint-Louis-de-Gonzague et La Source… Par le biais d’affiches, par la création d’une murale, en utilisant le 
support du multivox et en remettant des diplômes, elle compte souligner les efforts constants des élèves qui éprouvent des difficultés et de ceux 
qui sont persévérants. La remise de diplômes est aussi une activité envisagée par ISABELLE PARADIS, orthopédagogue à Jeanne-Mance et Pie 
XII.   
GUYLAINE LAVOIE, qui exerce également le métier d’animatrice à la vie spirituelle à l’école Sacré-Cœur auprès des élèves de 5e et 6e année, 
compte demander à ces derniers d’identifier le métier qu’ils souhaiteraient occuper de même qu’une action à accomplir cette année pour y parve-
nir. Elle profitera par ailleurs des JPS pour lancer le programme « Persévérant du mois », titre donné à un élève de chaque classe désigné par l’en-
seignant ou par vote de ses pairs. Les gagnants pourront rencontrer en mai une personne qui exerce le métier qu’ils aimeraient faire un jour. 
 
À la Polyvalente Jean-Dolbeau, JEAN-FRANÇOIS FORTIN, enseignant en éducation physique, prendra la parole à quelques occasions au 
Multivox afin de citer en exemple des élèves faisant preuve de persévérance et faire état de leurs résultats encourageants. « Je veux réellement faire 
comprendre aux jeunes en quoi consiste la persévérance scolaire et surtout ce qu’elle peut engendrer de positif lorsqu’on la prend au sérieux et 
qu’on déploie les effort pour acquérir cette attitude! ». 
 
Au Centre Le Retour, la conseillère en orientation ESTHER CÔTÉ rencontrera individuellement les élèves de présecondaire à la 5e secondaire 
afin de mettre en perspective le cheminement accompli à l’éducation des adultes et les étapes qu’il reste à franchir pour atteindre leurs objectifs 
personnels. Enseignant et orthopédagogue aux écoles Hébert, Jeanne-Mance et Pie XII, SYLVAIN BLACKBURN présentera la pièce « Tom 
Tombé et Remontant Toutant », laquelle a pour thème l’estime de soi.  

 

Le MELS fixait récemment un objectif à at-
teindre pour le Québec en matière de persévé-
rance scolaire : porter le taux de diplomation 

avant 20 ans à 80 % d’ici 2020. À cela s’ajou-
tent les objectifs de réussite établis par chaque 
établissement d’enseignement dans les réseaux 

des commissions scolaires.  



Vol. 3 numéro 2                                                                                                                           Mars 2010 

Page 15 

DANS LES CLASSES DU PRIMAIRE, LA PERSÉVÉRANCE N’EST PAS SECONDAIRE! 
 

Les tout-petits de la classe de 1re année de JOSÉE BARIL à l’école Jolivent ont pratiqué chaque jour la lecture orale, arpenté les rayons de la bi-
bliothèque municipale, eu la visite de grands-parents et découvert les métiers d’autrefois et d’aujourd’hui.  
 
À Maria-Goretti, les 85 jeunes des classes de VICKY TRUDEL, de la maternelle à la 6e année, auront la chance de rencontrer des athlètes en 
patinage de vitesse et apprendre ce qu’il faut investir d’efforts pour atteindre ses rêves. 
 
Tenir à jour un journal personnel peut être une excellente façon pour les jeunes de se fixer des objectifs et de documenter les efforts à fournir 
pour s’améliorer. C’est l’activité qu’a choisi de tenir NATHALIE PAINCHAUD avec ses 23 élèves de 4e année à l’école Sainte-Lucie.  
 
Enseignante au Carrefour étudiant, JACQUELINE DION a décliné une véritable programmation pour chaque jour de la semaine. Les élèves de 
5e année ont dressé l’inventaire de leurs talents, qualités, aptitudes, compétences, intérêts et rêves. Ils ont discuté des métiers qu’ils souhaiteraient 
pratiquer lorsqu’ils seront adultes. L’enseignante a engagé les discussions autour de l’importance d’avoir un diplôme en poche pour exercer le 
métier de ses rêves et a présenté les différents cheminements à prendre, du DEP à l’université, pour y parvenir. 
 
À l’école Sacré-Cœur, pour JOHANNE GILBERT, l’étincelle a été la création d’un slogan mettant l’accent sur l’importance de poursuivre ses 
études malgré les difficultés rencontrées. Celui-ci chapeautera un grand mur de la persévérance sur lequel les jeunes auront représenté un objectif 
à atteindre d’ici la fin de la semaine pour démontrer leur persévérance.  
 
À Mgr Bluteau, CATHY GIRARD, qui travaille avec une clientèle ayant des troubles de comportements, a sensibilisé cette dernière à l’impor-
tance de développer ses habiletés sociales, d’entretenir des projets d’avenir et de travailler fort pour réaliser ses rêves. L’improvisation et la bande 
dessinée ont constitué les deux médias privilégiés lors de ces activités. Dans la classe de musique, les élèves de LOUISE GAULIN ont travaillé sur 
une chanson ayant pour thème la persévérance. Quant à NADINE GIRARD, enseignante et orthopédagogue, elle a établi un conseil de coopéra-
tion visant à susciter encouragements et remerciements entre les élèves en difficultés d’apprentissage. 
 
SECONDAIRE, LA PERSÉVÉRANCE C’EST PRIORITAIRE! 
 

À l’École secondaire Des Chutes, NANCY ROBERGE, enseignante et membre du comité de lecture, a suscité la participation de près de 400 
élèves de tous les niveaux à une journée thématique sur la lecture. L’un des objectifs du plan de réussite est de donner le goût de la lecture aux 
élèves (plus particulièrement aux garçons) dans le but d’améliorer leur compétence en lecture et en écriture, mais aussi dans le but de les intéresser 
au monde de l’imaginaire et de la littérature. Les élèves de l’école se sont déguisés en personnages de romans ou de bandes dessinées. Aussi, il y a 
notamment eu un marché aux puces de livres.  
 
La Cité étudiante de Roberval n’est pas en reste. En effet, les enseignantes et enseignants de cette polyvalente ont été nombreux à inscrire une 
activité dans le cadre des JPS. C’est le cas notamment de MYRIAM LEBEL qui a organisé un spectacle-bénéfice au profit des jeunes engagés dans 
les sports de l’école, le tout dans le but de favoriser le sentiment d’appartenance à l’établissement et le goût pour les jeunes de s’investir dans une 
discipline sportive et artistique. Les 300 élèves de 3e et 5e secondaire qui peuplent les classes de SYLVIE VAILLANCOURT ont eu droit à une 
conférence d’une personne connue pour qui la persévérance a été un facteur-clé de sa carrière. Pour sa consœur, CATHY GIRARD, enseignante 
en adaptation scolaire dans une classe de cheminement particulier continu, a demandé à ses élèves de faire un petit effort supplémentaire pour 
démontrer leur motivation à réussir. À la fin de chaque journée, ils ont rempli une grille dans laquelle ils faisaient état de ce qu’ils avaient accompli 
lors des périodes pour être plus heureux à l’école. 
 
À la Polyvalente des Quatre-Vents, CAROLINE PAINCHAUD a fait vivre à ses 120 élèves de 4e secondaire une activité bien spéciale visant à 
ce que chacun puisse reconnaître ses qualités et celles des autres. En effet, chaque élève a eu à écrire une qualité sur un carré de papier pour tous 
les autres élèves de la classe. Bien que simple, cette activité est invariablement très appréciée des jeunes et renforce leur estime de soi.  
 
À la Polyvalente de Normandin, MARTIN NADEAU, ISABELLE MARTEL, SONIA SIMARD et BRIGITTE LAROUCHE ont tenu des 
activités des plus intéressantes pour leurs élèves. Enseignant à 140 élèves de 4e et 5e secondaire, MARTIN NADEAU a demandé à chacun de 
ceux-ci de déterminer trois objectifs de carrière et de déterminer le parcours académique nécessaire ainsi que trois moyens pour y parvenir.  « Au-
cun parcours n’est parfait et ne se déroule selon les plans. Mais, en misant sur nos forces et nos objectifs, tout devient réalisable. C’est le message 
que je souhaite faire passer par cette activité », commente-t-il. L’enseignant a aussi souligné les réussites et les progressions des élèves en créant un 
mur du succès dans sa classe. Pour ISABELLE MARTEL, éducatrice spécialisée, les JPS ont été une occasion de récompenser les efforts des 
jeunes de deux groupes d’adaptation scolaire par une sortie à un match des Saguenéens et au cinéma. SONIA SIMARD, qui elle enseigne à des 
élèves de tous les niveaux, a présenté différentes méthodes pour être efficace dans ses cours : préparation, prise de notes, révision, plan de travail, 
etc. Finalement, BRIGITTE LAROUCHE, animatrice à la vie étudiante, a fait tourner en boucle, les écrans de la polyvalente, les publicités de      
« Tout pour réussir » et de « Académos », de même que des vidéos d’enseignants de l’école livrant un message de persévérance aux élèves, ainsi qu’un 
topo sur les star académiciens qui ont fréquenté l’institution. 

 
Tous ces gens, et bien d’autres encore, participent à faire des jeunes 

de notre commission scolaire de véritables persévérants! 
Merci à tout le personnel dévoué 

de la Commission scolaire du Pays-des-Bleuets. 
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 Vous connaissez-vous ? 

Marlène ST-PIERRE 
Technicienne en éducation spécialisée 
 

À l’emploi de la commission sco-
laire depuis douze ans, Marlène a 
accompagné des jeunes de diffé-
rentes écoles situées à Saint-
Félicien, Roberval et Albanel, avant 
d’obtenir un poste à l’école Sainte-
Marie de Normandin où elle par-
tage son quotidien avec  un jeune 
garçon autiste. 
 

Dépendamment de la clientèle à 
laquelle elle est affectée, son travail 
varie d’une année à l’autre. Néan-
moins, son principal défi est de 
développer l’autonomie du jeune 
par le biais d’un accompagnement 
individuel.  « À chaque jour, je dois 
faire preuve d’imagination afin de 
trouver des moyens pour atteindre 
les objectifs du plan d’intervention. 
Je dois travailler en partenariat 
avec l’enseignante », souligne-t-
elle. 
 

Selon elle, la patience est sans 
doute la plus grande qualité que 
les techniciens en éducation spé-
cialisée doivent posséder puisque 
les résultats des jeunes en difficulté 
ne se voient pas à courte échéance. 
« Parfois, c’est l’éducatrice qui 
nous succède qui récolte les 
fruits… », avance-t-elle. Savoir 
travailler en équipe est aussi pri-
mordial, car elle travaille souvent 
avec plusieurs professionnels, tels 
que les enseignants, ergothérapeu-
tes, orthophonistes, sans oublier les 
parents! 
 
 Native d’Albanel, cette femme de 
coeur habite à Girardville depuis 
onze ans. Maman de deux petites 
filles, Marlène fais du scrapboo-
king dans ses temps libres. 

Sabrina CASTONGUAY 
Conseillère pédagogique 
 

À titre de personne-ressource pour 
le Service régional de soutien et 
d'expertise, Sabrina est responsable 
des dossiers concernant les troubles 
envahissants du développement et 
de la déficience intellectuelle. Ensei-
gnante en adaptation scolaire de 
formation, elle relève ce défi depuis 
septembre. Avant d'entrer dans ses 
nouvelles fonctions, elle enseignait 
dans une classe spécialisée à l'école 
Sainte-Thérèse. 
 
Son travail consiste principalement 
à soutenir les commissions scolaires 
et les écoles de la région. « Ce sou-
tien peut prendre différentes for-
mes: l'identification des besoins de 
l'élève et des moyens pour faciliter 
sa réussite, suggestions d'approches 
pédagogiques, support dans la mise 
en place de moyens et dans l'adapta-
tion des interventions éducatives, 
sensibilisation  avec les intervenants 
scolaires », précise-t-elle. 
 
Elle a aussi le mandat de donner de 
la formation et, avec le temps et 
l'expérience, sa tâche pourrait lui 
donner l'opportunité de participer à 
des activités de recherche et de 
contribuer au développement de 
l'expertise nationale. 
  

Sa fonction lui demande de faire 
preuve d’ouverture d’esprit ainsi 
que de respect: étant donné qu’elle 
travaille avec les orientations pro-
pres à chacune des quatre CS. Elle 
se doit d’être à l'écoute, puisqu’elle a 
à collaborer avec les ressources en 
place dans chaque milieu. 
 
Cette dolmissoise est maman de 
deux trésors, comme elle l’avance, 
l’un qui fera son entrée, l’an pro-
chain au secondaire en sports-
études et l’autre qui débutera la 
maternelle. 

Stéphane BOUCHARD 
Agent d’administration 
 

Celui qui a débuté sa carrière en 
tant que technicien informatique à 
la commission scolaire, en 1999, 
est désormais agent d’administra-
tion depuis deux ans.  Du 
«hardware», en passant par la pro-
grammation, il est aujourd’hui 
responsable de la déclaration de la 
clientèle scolaire afin que celle-ci 
reflète parfaitement l’effectif de nos 
écoles primaires et secondaires. Ce 
qui implique une communication 
régulière avec le MELS pour toutes 
les situations particulières. 
 

« Je suis aussi la personne-
ressource pour le support dans les 
applications pédagogiques (jeunes, 
adultes et FP) : GPI (jeunes), Jade 
(adultes), Regard (bibliothèques), 
Repères (informations sur les mé-
tiers), Charlemagne (le vécu sco-
laire de chacun), etc. Et pour ter-
miner, je développe des outils in-
formatiques pour les services édu-
catifs », révèle-t-il. 
 

D’après son expérience, sa tâche 
requiert beaucoup d’autonomie, de 
la patience, un sens aiguisé des 
mathématiques et d’excellentes 
connaissances en informatique. 
 

Depuis son transfert du centre 
administratif de Saint-Félicien vers 
Roberval, il réside à Roberval pour 
le moment, mais possède une mai-
son à Dolbeau (qui est à vendre). 
 

Cet oncle de cinq enfants a un 
talent caché. Il possède une forma-
tion en massothérapie de 400 heu-
res en massage californien. 
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Sylvain BÉRUBÉ 
Enseignant  
 

Enseignant au CFP de Roberval–
Saint-Félicien en opération d’é-
quipements de production, il 
enseigne actuellement en entre-
prise d’insertion à l’emploi. À 
l’emploi de la Commission sco-
laire du Pays-des-Bleuets depuis 
octobre 2005, Sylvain a travail-
lé comme opérateur dans divers 
secteurs d’activités, tels que les 
métaux, le bois, l’alimentation 
et le textile.  
 
Considérant sa possibilité de 
travailler avec des petits grou-
pes (4 à 6 personnes) par mo-
dule, il a pour mandat d’amener 
les élèves à perfectionner leurs 
connaissances auprès des diffé-
rentes machines. Leur faire ac-
quérir les compétences néces-
saires à leur orientation profes-
sionnelle et à les intégrer sur le 
marché du travail. « Mon prin-
cipal défi est d’élaborer de nou-
velles méthodes d’enseignement 
qui permettront à chacun de 
mes élèves de comprendre à 
leur façon», lance-t-il. 
 
Selon lui, l’enseignant dans ce 
secteur d’activité doit avoir de 
la patience avec ses étudiants, 
être compréhensif, avoir une 
bonne gestion de classe, être 
capable de piquer la curiosité 
des gens et se montrer à la hau-
teur, peu importe les situations.  
 
Père de quatre enfants (une fille 
et trois garçons), il habite le 
village de Lac-Bouchette. 


